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On nous prie d'annoncer que M. 
Martin adressera la parole aux cito 
vens de St Norbertet St Vital qui 
ont droit de vote à Ste, Auathe, di 
manche prochain, 20 courant, à l'is- 
sue de la messe, 

M Diease sora invité à v assister 

> ©-C— 
Pnriement de Quebec, 


Le Parlement de Quebec est ont 
vert. et le nouveau gouvernement à 
exposé son programme qui comprend 
des mesures de la plus haute impor: 
tance. Le résnmé d'un aærmicle d'un 
de uos confrères de Montréal ren- 
seignera le lecteur: 

Ainsi, le ministère se prosose de 
faire passer une loi électorale severe. 
destinée à empécher autant que pos 
sible la corruption. A la fin du Par 
lement actuel, l'on croit urgent de 
passer cette loi, afin qu'elle pisse 
recevoir <on application aux pro- 
chaines élections. 

Comprenant que les chemins de 
fer sont un des moyens les plus efli 
caces de développer les ressotirces 
du paye et d'augmenter sa richesse, 
ie Cabiset se propose de favoriser 
autant qu'il sera en son pouyorr el 
que les finances de la Province le 
permettront la construction de nou. 
velles voies ferrées. 

De nouvelles mesures seront ga 
lement proposées pour assurer le 
repatriement de nos compatriotes 
émigrés, et favoriser le mouvement. 
de retour qui s'est produit dans le, 
cours des derniers mois, e1i mème | 
temps que pour attirer une immi- 
gration étrangère honnète et sains, 

Les chemins de fer et l'immigra- 
tion, c'est a-dire la colonisation du 
uays et le developpement de ses res. 
sources, sont bien les deux questions 
nrincipales et pratiques sur lesquel. 
lea une législature provinciale peut 
délibérer actuellement, puisque les 
questions de tarif et de législation 
industrielle sont laissres au parle 
ment général. 

Le gouvernement à informe offici 
ellement! la Chambre de deux faits 
importants et consolauts, Le resultat 
si heureux de la mission de l'hon. 
Trésorier Provincial à Londres, et 
l’'emistence d'un surplus dans Les fi 
nances de la Province, 

Dans le méme ternps que le Tré. 
sorier de la Quebec 
allait contracter un ernprunt en An 
gleterre, le Trésorier d'Ontario s'v 


Pro ince de 


rendait aussi daus le méme but, Ou 
conuait la différence du résultat des 
deux entreprises. Pendant que la 
Province d'Ontario, beauconp plus 
populense et plus riche que celle de 
Québec, emprunt à 
un taux desavantia: 
eux, Québec obtenuit Les conditions 
es plus favorables et les plus ines 


Coutractaat un 


extrèmennent 


poreus 

En faisant part à la Chambre de 
l'ancienne alui 
le Lx formation de la 


Lieut. Gouverneur 


lA rés 18 Habon de 
uistralion et 
uouvelle, le 


nonee qu'une enquète aura lieu su: 


ani 


les circoustances qui on! determine 


la chute du ministère. Celte enquête 


demandec d'abord pal lis adiers i 
res et les acecnsatenrs de l'an TOI 
adtinistration, est dûe on justice 
x miliislres deénnssionnaires on 
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Lu réclament eualerment 
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EAU lle ja Pros ice et a Char 
} 


Lure sil hont ‘LOL S dl lehir eut 7" 
Horn, el Cest Dur une etuèté se ä 
ierit qu'ils } ; | 
COUNTLAIRSA EC’ ee ent «li 


mille + “base 
NOUVELLES CANADIENXES 


M. Wilmmert. | TT lle) 
pouutrerilk Fr du ou IN RYOIITTIU UT. 
et de juge eu elw£f Rich out el 
nommés "arbitres, «dus | ustioli 
des frontières entre () 

N 


territoire i Nu ! 


tt tatte en Rte . _ = _— 
— L'Hon, M MeKenzie a profité! 


de la baisse” du prix de l'acier pour 
acheter 40,000 tonnes 
acier pour le chemin du Pacifique 4 


854 par tonnes livrée à Montréal. on 


noins que le prix demandé der | 


rement pour des lisses en fer. 


On annonce une nouvelle defal 
cation d'un commis de banque à 
Montréal Cette fois, c'est le tour de 
la Banque des Marchands La som 
me plus modeste: $R.ROO. 
Le commis estabsentdepuisquelqne 


temps en congé et néglige de re 


est 


venir, 


- Le gouvernement demande des 
soumissions pour la construction de 
la section de la Baie Georgienne du 
chemin de fer du Pacifique, etil 
donne avis qu'au mois de janvier. il 
demandera des soumissions pour 
l'élargissement du canal Lachine, et 
pour ln construction du canal de la 


Baie Verte. 


— Le Chionice de Québec constate 
que pres de 4,000 emigrants anglais, 


venus en Canada. se soitembsrqués. 


a Québec pour retourner en Europe, 
dans le cours des six dermers mois. 

Ces énnigrants venaient pour la 
plupart, du Hant-Canadaet des Etats 
Unis. el ont pris des passages pour 
retourner en Angle:errr. 


— Le Conssilde la Cité de Québec 


test prononcé au sujet dü chemin 
de fer de Québec au Lac St, Jean. 
Apres un long Cé‘at, le conseiller 
Russel proposa, seconte pair le con 
seiller Chambers, d'accorder À la 
Compagnie un octroi de 82,300 pur 


du che 


mille surtout le 
in 


Il contre 10. 


DAFCOUTS 


dit on, aetuells 


CoMpAgnit 


… |! se forme, 
ment à Montreal 
dans Le but de consteure on mag 


ile 


fique hôtel pres du Carré Dorminion, 


sur le modele du vaste hôtel Winil 
“Or, sur La cinquiemne avenue de 
New York, 


à $:00,000 environ, et la bilisee 


Le coût du sol est éva 
lue à 
pourra contenir plus de 500 pension 


niires, 
MM. A. Allen, WE. Philips, HA 
Nelson, À. Bootin, D Gibh FEW 
Nav et MH Tavlor s pont 
Directeurs Provisoires de cette comm 


parie, 


NL Jette à poursuivi la Waerve 
Il pre 


tend avoir informe ce journal que 


pour #20.000 de domipages. 


ses dépèches télécrr ibhiiques, le con 
cernant, éltient fausses: que la HW 
nerve, en avant rétracté une parbe, 
intenu Les plus 


à He stiTois ** 


graves de lenrs accusations contre 


le Demandeur, et les a mème aceen- 
tueurs et atlrmees d'avantage en di 
saut que le Dermvindeur avait profite 
du sa position de depuite pour SAVOI 
fee 


connaitre 


des secrets du gouvernement 


ral, puis en Les faisant 


avant le temps, fut an détriment et 
du gouvernement et du publie une 
spéculation imalhonnète et corrom 
pue." 
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La résolution fut adopice par 


to'ntes | 


LÉ METIS, 


Le Rév, Russell Nevins, minis 
tre de l'église épiscopaliennie de Troy, 


du rails en Vientde se convertir au catholicisuie. 


Les Frères des Ecoles chrétien 
nes, déjà expulsés de l'Alsace pair un 
décret prussien, viennent de quitter 
a malheureuse ville de Metz, en 


Lorraine 


Mer, Félix Pierre Frachand, 
archevèque de Tours, est mort dans 
sont palais archiépiscopal. 

IL était ne à Trémeutines (Maine 
et Loire) Le 90 judlet EST 


— La Laval. France, 
annonces qu'une Alle de ce diocese, 
souffrant d'une malafie tres grave 
a ete guërie instantinement 4 11 
d'eau de Loire 


Semaine dr 


première cuillerée 


des qu'on lui a donnée, 


- On annonce la conversion an 
catholicisme de Monseigneur Har 
res, chef de FEglise protestante en 
| Bavière. la Providence continue 
ainsi de preluder aux grandes cho 


“es religienises QUI se prepéreril 


— M, Jean Leon Le Prevost, fon 
dateur et premier supérieur general 
de la congregation des Frores de 
Saint Vincent de-Paul, à 
Aime à Dieu 

M. Le Prevost etait ane a ROTAAN 


retidu son 


te douzieme année. 


colegues de lépiscopat an 
rendrout prochainement à 


but d'entretenir Le 


de 


ulus 


dus 
se 
Koine dans le 
Pape du 


congres catholique iternahonal à 


pro et le la vennion d'un 


Londres. 


Le Pine à Forimellenin refiise 


Deco AMTler UN evoip es en. 


ile 
prisonunes an Bresil de rester leur 
sieue corde un moven de rester 


dutEererits 


gouvernement elles evéques de ce 


lus ut piste ere le 


[pays 
Le RER. A Pelbeer, eveque 
eu de San Antonio, Texas, et lo RE 
R. D, Maunes, evéque el elvicure 
apostolique de Brownaville, Frais, 
ontete sicres, à Mobile, Le 8 deceim 
bre couraat, fête de linmaculée 
Concephon, 
Le pretil consacreur a ete Mgr. 
Perche, archevéque de Ja Nouvelle 


‘Orleans 


- [est plus que pumus question 
que le chef de la portion eatholique 
de l'aristocratie anglaise, Due de 
Norfolk. qui a le Gitre hereditaire de 
premier pair du Royaume Uniet de 
d'Augieterre, 


Les 


grand -mare-hal Vi 
untrer dans les ordres CO joindre | 
Congregation de FOrateire de Sont. 
Philippe de Néri, à Bromoton. Le 


Due de Norfolk a vingi-sept ans 


que le SE Siege 
ET 
cardinalat deux evèques merienms 
qui seritient, d'après Herald 
New York, Mer. MacCloskers, archi 
New York, ot Min 


D'apres la maine 


[l'est r 


aurait resolu d'élever à la diguonts 


(RACE ER 


le (le 


véque de l'uve 
que de Pitisburg 
rumeur, plausenrs prelats europeens 
CAPE 


sole AUSSI Hothines 
SOLIS fill entre autres Mr au 
archevèque de Westniinster 
On ht dans le / dl Flo 
NT 
{ Lt Li t| s i | \l… 
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— KG. Mg: Manningetplosienrs 


tholiques. 


avais vi avant de paxtir pour Rome 
ef qui Pavait chargée de cette peu. 
se commission. 

“ De grand cœur, ma fille, a ré. 
pondir Le Saint Père, je bénis ce ge. 
néreux athlète, qui brille toujours 
au fremier rang dans [es luttes 
quout à soutsnir les catholiques da 
la Suisse, Dites-ui mème qt'ilne se 


passe pas de jour que Je ne pense à 
lui avec une tendresse spéciale, et 


que chaque soir, en faisantines prié. 
je prends sou portrait et le bé 


res, 
His.” 

Ces paroles, dont nous pouvons 
esrautir l'authenticité, forntent as. 
<Hremient le plus bel éloge que l'on 
faire de Mgr. Mernnillod, le 
digne successeur de Saint François 
de Sules, 


pisse 


Autre Affnire-Guibord. 


Nous lisoue dans uu jouraal de! 


Cleveland, ce qui suit: 
Toledo, Ohio. ? Nov. 13 
Le juge Colhns, présidant la Cour 
de Ciretit common pleasr, a rendu sa 
decision dans l'éffire du cimetiere 
catholique dont il a été question dans 
Il a rejete 


… 
‘ 


! 
[n 


une precodente depéche 


ia demande de John Wynn,tendant 


a empecher le Ré. M Oreills d'inter 
venir dans la sépulture au cimetiere 
catholique de sa femme, privée de: 
steroments au moinent de la mort. 

Cette femme, née de parents ca 


l'Eglise, avait obtenu de la Cour un 
LIT de divorce et avait contracté un 
socon!t mariage avec John Winn, 
du vivant de son premier mari. Ca 
holique instrnite elle n'ignorait pas 
quuns separation légale ne rompt 
pas Le Ter indissoluble de son pre- 
net manage, que le bill de divorce 
mural el ne pouvait avoir d'autre 
pllot que des effets civils, mais n'af 
fectait en ren le sacrement. 

Vers le milieu d'octobre elle tomba 
malade et n'eut ren de plus pressé 
que de faire venir le prètre, Le Rév. 
AL Ovielly, pasteur de l'Eglise frlan- 
dise, se renditaupres d'elle. et avant 
den venir à sa confession, il luirap 
pla la doctrine de l'Eglise tonchant 
Pinchissolmbilité du mariage, et Ini 
“njoiunit, sous peine de privation des 
sacrement, d'abandonner la maison 
de John Wvun, 
M Orielly se retira, et la mal 


Sur son refus, le 
Fos. 
heurense mouruten cet etat. A peine 
eût elle rendu le dernier soupir, que 
Jo Wvun, protestant, se rendit 
auures du pasteur. demandant pour 
sa fonme la sépoltare au cimetière 
catholique. Le Rev. M Oriellv de 
clara qi ne nouvait Je farre, et fut 
devant La cause fut 
et John Wyun débouté dans 


la Cour. 


eyte 


nlaidoe, 


se pr'tentions, 

Le juge Collins déclara que le ci 
ieliere faisait partie de l'Eglise. 
Leghise, ditil, est consacrée à la 


prier, au sacrifice et à la prédiea 
on, le cuneticre est consacre à l'en 
brrement des enfants de l'Eglise : 
de inéme que la première ne peut 
ètre livree pour prècher une doctrine 
differente de la doctrine catholique, 
sacrifice 
| 


ni pour v offrir un autre 


(EAU CRS LE saurifice de la io sse, ainsi [LH 
sconui Lien est dûment consacre 
li seerate, et ne peut servi 
LA la sepulture de ceux qui mou 
Len conmmiuont avec leglse 
| catholique qu achete un lol 
his le eumetere nignore pas los 
s #t Pomtitions aux 
' { = [| sait [Lu = 
$ (1 | l 1! l'y 
AT vi (ONRE TELE tu 
ist 
un 1 - L. ! 
À 17” | 


baptisée et élevée dans: 


'trat, elles sont sous-entendues . 


| cela 
est tellement vrai que, si l'acheteur 
d'un terrain du cimetière voulait le 


revendre, 1] flé pourrait le faire 
qu'aux conditions qu'il l'a acheté 
Le vendeuf ne pourtant transmettre 
que les droits qu'il & lui-même. 

Les lois qui reglent les sépultures 
sont tellement inhérentes à l'Eglise 


‘Catholique: que tortte intervention 


de la part d' pouvoir civil devrait 
être considére confie une usurpa- 
Lion oppressive. Nous le Sävons, celr 
est arrivé plus d'une fois ; on a poussé 
le fanatisme jnsqir'æu point d'arra 
cher des mains des catholiques les 
églises qu'ils possédaient à des titres 
iles plus légitimes : mais nous espé 
tons que le jour n'est pas loin où on 
les laissera posseder en paix leurs 
|termples et leurs cimetières. Toute 
intervention civile dans les affaires 
de l'Église est inconstitutionnelle et 
 Contraire à la liberte d'icelle. 


l 
( 
1 


Dans cette décison, le juge Collins 
rest resté dans les limites des droita 
de la Constitution: il s'est montré 
homme «sans prejugés. Toledo peut 
Séuorgueillir de posseder nn pareil 
Le Bére Oreilly a ete à la 
‘hauteur de son mimstére. il mérite 
la reconnaissance des cathol ques, et 
.non-seulement des catholiques, mas 
jaussi de tous les anis de la Conti 
lution américautte, 
TS °° —. 


ijuge. 


Echos de l'Etranger. 
— On a calculé que sur les cha 
omins de fer des Etats Uuis il va, 
chaque jour de l'annee, en inoyenne 
Ptue et 4 blosses 


Versailles 4 
Président! 


decide 


le 


«es séres ef le 


- L'Assemhlee 
ouvert 
MacMahon semble 
rester au poste jusqu'au dernier jouf 


bien de 


de sou terute d'oflics. 


sous de 
soinbres l'état de 
Pennsylvanie. de dis 
mille ouvriers emploves aux mines 
de charbia n'auront prabablement 
faire depuis Jécembre jus 


L'hiver se presente 


couleurs. dns 


l'as 1noins 


rien à 
qu'au mois de mars prochain. 


Le Conte de Van Armin, an. 
cien ainbassadeur alleuiand à Paris 
sOUS accusilion 


subit son 


d'avoir publie, senetrut.et fait usage 


pren ts 
ilicitement de doctments confies à 
sa garde el concerniun La politique 
du gouvernertnt. Bisimark est aux 
fonds de celle affaire qui fait beau 


coup le sensahHon. 

Etats Unis dis 

paraissent gradaellement  1s'abat 
ssnleiment pour Îles 


- les forts ds 
anuuellement, 
besoins des efremins de fer, 130,000 
acres de bois. Douze nrillions d'acres 


‘de forûts ontete détruits de [860 x 
2370, ÉL est question actuellement 
d'établir urne commission forestiere 


dont la mission serait d'arrèter cette 


effrayante destraction 


- (hi d'Est:lla, le 21 oc 
tobre, au Cuartel lirat : 

s. M. le roi Don Carlos VIT à reçu 
d'Europe 


\iweérique, dans lesquelles on !° 


man le 


diverses CotlinunirCations 
ri d 
la conduite héroïque 


TP 
feheite 


pour 
du ror et de son arinee dans les MO 
ments sole nmels que trous traversons 

Ou d'une 


re Fr uvelle cl voril ible | rogrt s ei 


tro ve LT SU! presige 


l roue! Vatlo 
1 kb ) ) ’ \ j 4 re la 
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die 
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Sutherland possède 


iner : le duc de 


” 


M Mais tout cl 


LE 


bn totalité le comté qui porte SON ME peut Hem dire essaye que lors pine eat l'auteritr de la mort de Scott, 


nom, et qui s'étend de la mer du 
Nord à l'Atlantique : le duc de De 
vonshire possède, entre at.ires do 
maines immenses, quatre-vingt seize, 
mille âcres dans le seul comté de Der: 


que l'avocat posséde la connaissance 
et l'habitude de son monde, Sans 
cela, ses plus beaux mouvements su 
heurtent à l'indifférence g'nérale, 
ses ffots les imiettx trouvés tombent 


comme membre 
d'un gonuvernenient atssi régulivre. 
ment organise que les circonstances 
le permettaient, et doit il être tenu 
pour responsible d'uit acte que toute 


N'agissuitil pa 


by : le due de Richmoïid mille âcres. à plat, s'ils ne frappent pas absoln ja contrée. bar le fait de son adhésion 
dres le duc de Bedford possède plu- ment à faux, et res petits échecs ré au gouvernement provisoire. aurait 
sieurs milliers de maisonts, et les ri- | pétés flnissent souvent par influer refusé de condamner ? 


ches terrains de ‘ West End” appar- 
ennent piesque tous au duc de, 
Westminster. | 


sur Îa cause d'une tnanivie desas. 
treuse, 
“M. Chayleai se tfouvait malhou. 


Voilà les trois points qu'il ÿ avait 
a discuter, et J# puis vous ässurer 
qu'ils l'onteté de main de maitre 


L'Angleterre regorge d'ot el com- retisement dans ces circoastances M. Chaplean à pris la preuve de la 


mence à manquer d'hommes. 


_Les nouvelles de Terre-Neuve 
«ont malheuteusemetit bieti tristes 
et viennent confirmer les bruits 
alarmants qui avaient déjà été ré 
pandus sur le soit de quelques goë-! 
lattes et bateaux-pécheurs Le cyclo- 
ne qui a causé tantde désastres s'est! 
fait sentir à Terre. Neuve.et, comme 
l'année derniere à pareille époque, 
il a eurpris une grande quantité de 
goëlettes etde bateaux de pêche fran 
cais qui re trouvaient sur les petits 
banes, On compte, diton, six goë- 
lettes et neuf bateaux perdus corps 
et biens dans leseanx de Terre-Neu- 
ve. 

Chaque goëlette ponvait avoir 15 
ba 16 hommes d'équipage, etchaque 
rmharcation 3: ve serait douc plus 
de 100marins disparus, presque torts 
de la brie de Gancaie et de divers 
points de la Bretigne. 


Cour du Banc de la Reine: 


L'AFFAIRE-LEPINE. 


DISCOURS DE L'HONORABLE 


M. CHAPTEAU 


ANALYSE DU 


L'ansiyes suivante du disconrs de 
l'Hon M Chanleanaëéte pibliée dans 
l'Opinion Publique : 

Wimpeg. ? Nov, (874. 

+ J'ai entendu plaider M Chapleau 
dans la cause de Lepine el danscelle 
de Nault, ot je vous assure qu'il à 
droit d'ètre fler des succes qu'il à 
obtenus, sinon sur le jury, du mains 
«ur l'esprit de ceux qui sontä portée | 
Îl ne se tron 


d'apprécier le talent 
vaitpas dans la meilleure position 
possible pour faire ee que leegens 
du métier appellentune bonne cause. 
Lestarrive ici à peine xix jours avant 
l'ouverture de la Cottr, presque sattis 
renseignement aur la rauxe dont il 
setaut chars. el cel, quand il s'A 
cissait de refaire l'histoire de notre 
Province pendantiquatre alits, Dans: 
lumpossibilite de rien connaitre de 
la preuve qui pouvait être faite par 
la poursuite ou par la defense, il a dû 
procéder, je ne dirai pas à tâlons, 
mais avec tue extrème prudence, et 
en sondant chaque pouce du terrain 
«ur lequel il avait à se mouvoir 

“ Pour un avocat habitue aux suc 
cps les plus serieux de la Cour d'As 
“ises, on s'imaginr bien un peu 
qu'une foule de petiles firelles sont 
mises en jeu pour amener le jury où 
conduire, on du 


le sou 


l'avocat veut Île 
moins pou l'écarter tellement 
chemin quil ne puisse jamais en 


Mais 


pour cela, 1 faut connaitre le jury, 


venir alube entente name 


son éducation, ses habitudes, sea 


opimons, ses traditions [| faut savoir 


quel souvenir attristant le ‘era plen 
rer, quelie joyeuse allusion le fera 
sourire fl faut neli flatter «es 
Aurives, ses Ami! . ses vinitrs 
faut le gra 1 ins sa | nié « 
ne, afin qu'il résiste aux afipris ne 
à pourauile qui va démontrer tont à 
eurre q N | [LR L Del con 
1h RE LA Lsociel 4 4 tout 
4 its 
[n'y a pas jusqu'aux j1ges q 
1 tés failles, et aquir 
sent «4 “ RE + ( alle 
À f armenr { 


[OÙ 


les 


défavorables. 1 venait plaider une 


cause qu'il ne contiaissait que tres 
peu—judiciairement  parlant—de 
vant un juge qu'il m'avait jamais vu, 
sur Je banc, Zevant un jury et de 
vant uh public dontil n'avait jamais 
eu l'occasion de connaitre les idées 
les 


tendances. Ajoutez à cela 


toutes Îles fausses informabtions qui 


furent 
aucun 


prodiguees 


mover 


et qu'il n'avait 


de controler, toutes 


les réticences mises dans les quel 


ques renseignements qui lui fureut 
donnes, les prejuges qui surgissent 
toujours plus ou moins contre les 


étrangers, le fort courant d'opinion 
'constamihent eritrelenu contre Îles 
accusés dans une classe nombreuse 


de la population, et vous aurez une 
faib'e idée des difficultés que M 
Chapleau avait à surmonter dans 
cette cause. 

* Son seuil moyen de succes, dans 
circonstances où il etak place. 
plait de tenir à la preuve, et 
d'aller droit devant li absolmment 


sen 


comme sil eût plaide sa premiere 


cause ; 1} avait à mettre de cote tonte 
son expérience du jury pour ne Sap 
puves que sur son bilent d'avocat 

# Un nouvel écueil à craindre, el 
quil ne pouvait éviter qu'avec la 
plus grande prudence ri la plus 
grande délicatesse, resultat de la 


nature mème de la cause et du vote 


politique qui en formait les princi 


paux traits, Un avocat de la po 
tion de M. Chapleau, #x Soliciteur 
Geveral, de la Reine, ne 
pouvait pas proner dans les mémes 


termes qu'un autre l'heroi-me et la 


Conseil 


grandeur dun soulèvement dont 
l'origine était certainement illégale, 
et, pourtant, antour de ce port, lour 
nait toute la canse 

La Cour. on dont le dire, aval 
corde à la Couronne toute la jatitide 
pl 


couvernenignt 


A LS 


possible pour sa preuve tonte 


l'histoire du roi 


soire aéte faite, En ecoutans lin 
terrogatoire des teinoins, on ON 
souvent que Læpine subisssig son 
A! (RIT 


le “occuper aval! 


| 
proces pour |a mort de bu 


avait l'ar 
des faits et gestes de la po 
française durant res 

19.70 : 0 


lui-môme qin a dirige les 


troubles de ps 


procedes, 


et c'est lui qui a voulu chercher 4 
1 . 
élucider le pourquoi et le comment 
de ces malheureux evenements ln 
defense s'estit ouvee autor! 


une contre-preu 
gignifies:t on de l'attitude de 14 pof 


LION AIILIAISEÉ 

Prius vennil enstile Aa CotndtanRe 
les gouvernements anglais et Cana 
heus divers actes tt LoVernopnent 
le 1 fi VH de à li no MU 
Archabald, alors qu'il était be 
nant £g +rtle le re Pr ‘ 
es ! és r'mt sh 1 ta L 6. Li 

L} 
l'uunie i { LS « [ 
les Jl1Ps s 1 l 
faits ‘ ‘ LS [EL 1 
plats Ç t l e 
{ue 

du { 1116 \f 
( ?r a! { . » i 

. 1 « 1 1 | 
À ( [a s s 
Li Lu D 


poursuile point par point, témoin par 
temoin, et ilen a fait voir les contra. 
dictions et les lacunes avec une vi- 
gueur d'argumentation irrésistible 


que 


est une chose bien certuine. 


ei tout avocat ne pourra man 
quer d'admettre, c'est que lt pour. 
suile acte sres faible, negligee sur 
tout, dans sa preuve. Les faits qui se 
rattachent à la mort du mibeureux 
Scott sont tellement connus de tout 


lé monde, quon à paru vouloir se 


| passer des piinutie lies exigences de 


Des temo ns ont 
prouve que Scott avait ete blessé, 


(la preuve legale. 


mais personne t'a prouvé qu'il était 
cinort. [la ele demmontré au contraire 
‘qu'il eut encore vivant plusieurs 
heures apres ce qu'on apple son 
execution. Et aucune information 
ua ête donne sûr ce qui s'est passe 
plus tard. Bien plus, ancune demar 
che na éte faite pour recouvrer le 
fait 


tribunaux en de 


cadavre, silexiste : on n'a rien 


pour mettre les 
de 


galement, padiciairement, la mort 


meute dire que réellement, lé 
de Scott était prouvee, 

Quant à la part que Lépine à 
priss dans ce triste drame, elle se re 
dat à ceci il presidait la cour mu 
Male A tailexprune son opinion en 
faveur de la condamnation * Non. 
\'ail 
fût exeerniee * Non: 


insiste pour que la sentence 
au contraire, il 
a temoigne la plus grande surprise 
OT 


aporeaant qu'elle devait avoir 


heu. 1 est vrai qu'il occupait une 
position emineute dans le gouverne 
ment provisoire, et fn a pas de 
Dreuve qu'il ait use de | influence 
dont 1l 
cher 


table 


pouvait jouir, pour empé 


la perpetralion de cette regret 


erronr! Murs (FAR donc petit A 


f 


vauter d'avoir fai 


Chu 


plus que li? 


donc a fait la moindre démar 


Î 


che seriense, legale® pour empècher 


execution de Seal TO ton essavé 


les moindres demarches devant lre 
magistrats ? Aton Îles D'eouves (les 
hlus leueres tentatives d'évasion ? 
Non: au contraire. D ipres les te 
ions mn Niliis 1nlerrsss ; [ illier 
lot coupable iiPerence. al v avait 
nltus e deux reuts persor] es pre 
srmtitess 1 Ar On de Scott, et 1 
onne !| \ not, afaitun 
pour empécher que ce sang [A 
vers lout ce onde Li n'estil pas 
tuisst CO ipable «4 11 Es ATRELA ? Celui ri 
em FT AL s vre Lexernpie de 
Le LA pol L 1ssAnt agit 
»111] | { [RE eomx 
avale 1 della oque la directio 
les affaires de cette coutrie. 11 n'a 
e 11} | { { ti ! et 
ri st nf (| à tir lo « 
ns de Je nest pas lus qui 4 
L n'était nas imrme 
Lil axé ou. À plus 
Lu ! | 1 1 le [ ,t 
] F ( er ac! | [A ” AE 
" ne i { 
1 ' i té 
= 1vatt M 
LA L] (1 2 L. 1 
Le Le ven£ ' 
Le ! 1 11) A 
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ane peut réussir, responsable de «4 mort? Jo. Si Le. !la justice m'ont pas titine escive de 


vrévenit lorsqu'il était dédenr devoir 
de le faire? Pourque fa bon dec: 
rer à la Reitie qualit prorata di prie 
dettandent la rondatinaton de Le 
pine. lorsque les represgntints de a 
Reine ont eux-mômes aide à eta 
blissement du gouvernement qui a 
mis à mort l'infortune Scott ? 
Mais le côté principal de Li ques 
ton, le côté qui ititérrsse les publie 
étranger, c'est la reconnaissance du 
gouvernemertt provisolre  cüitine 
gouvernement de t la 
messe implicite d'une amthisthie ac. 
cordée à tous renx qui oti fait 
partie. Le juge Wood, president du 
tribimal, n'a autorisé que la proditi 
hon des documents ofhisiels, el 4 


fact t pro 


Pl) 


tt 
fusé l'admission des lettres jrives 
de Sir Ceorge E. Cartier. de Si fohn 
A. Macdonald. et d'autres personne. 
ges qui, où ne peut ceperdant pas le 
mer, avairut pleine autorte de par. 
ler et d'écrire Contine ls Dons Gt. 
et de promettre ce qu'ilc ont promis. 
Maigré cette Tatune dans di preuve 
de la défense, 11 4 
ment datis les bat booës pour démon 
trer que le gouveradement de Riel 
avait été reconnu conne avant tue 
existence de Jarto 


avait suflis im 


par Le gouverne 
ment catiadien et par les atlortes 
impériales, que les delegues de Pisl 
avaient ete mvites apres lexecation 
de Scott à formule: 


etque le gouvernementcanadien tes 


letras dermiandes 


avait accorders lors otdr ‘« for 


melles du niuistre des colonirs 


! 


Cela ne vaut-il pas autant, ne vaut 


pas Hieux qu'ime promesse verhile 


où écrite d'anmatie Ÿ Et de plus 
toute Ja population de la R vivre 
Rouge n'a telle nas accepte le con 
vernement de JielT Le Gouver 


nenur Me Tavasn lus memne ne Fatal 
pas autorise ? 
Ste ChIVerNenent NH CHI puis 


legal, ni regobier, nest que Le mis 
mifestaltion 'utues nat patron ile pot 


VOIr qui devrut tre sous HN 


taibunaux d'une toamre differente 
Sile gouvernement de Riel n'etait 
pars nn gouvernement wlabl ip x 
la loi et la constitution (Oise Celix 


qui en ont fait parte, tous ceux qu 
l'out soutenu, Lotus coitt qiti l'ont to 
ere sont coupables de haute tatuson 
et devraient re poursuivis courme 
tels 


le plus gran e1 


Le crime de hsute trahison st 


eue connu 4 la loi 


anglaise : pourvue Pignorer, pont 


lé saArtrilur ua ht) ancle 1806 d'ho 
ucide ? 
6 Mais où «ut res biert (jus ja 


Reine elle gime pal loune |a ré 


bellion el itilelie A oublié la revolle 


lont cerlains dde aus “ujels se #ont 
réthitis COtititii ea routre sonatiior,ltée 
foutes lex niesures ont ete prises 


net) | iril rot ms pour empécher les 


tauites contre des chefs du mou 


16) 

vément de 130%, et ce nest que l'au 
tomui ler que Lenine a été 
arrèté par le fait d'une poursuile 
privé Le mot à ete dit en pleine 
Cour. Sul va du vrai dans toutes 


|Ws profs .tatiotts de lovaute. et de !n 


aincerite dati toutes res denoncia émotions 
hons cortire les ennemis du Trône, . _. 
! de qis pone! la question L'A C'ELRS A L'ENC'ELOtS 
carrement rave nent conne elle A s1 \ l1 AL 
lot let levant les ! a! : | 
Lo des (rivanaux € Mis ul Enclos, lo 12 ficemtre tourant, 
levant Le pubhe? (Cette miamière une TAUHE NOÎHUE avant uvre tache blan- 
d'éluder prit de la loi. de s'auto 17° 4 eco gauche, #llu peut être âgée 
un ur Le proprietaire wat prie de venir 
ser de unes des documents Off. ba reclæmur en payant des frais 
els, de prenlie avantage des pré PIEMRE GLAN 
P rue de la population “nier 1 bocion, 
i tn 
| fan d'ho . sf 
e LA Hoins de «ii l’ ” 0 d 
ound of St al 
| là perdu la vie part À OUNQ Of SE: Via 
e ITU événements IMPOUNSDEL on tu liih lusfgut, ous 
el « TRE luencare la ve d'un! MEIFEN 4! bla iQ Dttle white spot 
&tLa ( ititle. (18-12 n'a à en V Ve Wwuer 18 I LULTT 7) 19 
É, 3 be 4UULA! ant pay the costs 
1) siinrente 
A ” Ù L PIERRE GLAOU, 
s'+.l2 pas avecalle| Pound begpér, 
. °.[ 21.410 St. Vital, 10th P£ 


Cas, off 4 (faute Avec vux, 


ITS a en dans toute cette phare 
de transition du gouvernement de 
la Baie d'Hudson au HOuVYerrement 
cattdien, une série d'erretrs, de 
Deties, cotttiniéss par tout lé monde. 
Pourquoi n'en dertander compte 
qu'à veut q'ivtaient lee mihins @n 
position de ne pas se tromper ? Four. 
qUottotloir que des Hotnimeés abso 
lumientignorants de la loi et de la 
contstiluttottuetnt observe, défis lettre 
Procédures, toutes les formes de la 
J'risprodencs? 7 Pourquoi les cen: 
dtitine: pour ac Auivi lex it<truc. 
Uons di gonverrenur MeTavieh qui 
ur Conseillit fortement d etablir 
Un KoUtefnefent? Pourquoi leut 
demander d'avois te plus lovaut 
que le Secretaire d Etat, ui écrivait 
à M MoDougall. fiuiapres le fer de 
cembre, le gouvernetitent de Riel 
ebut le seuil et exiatence de farto daria 
celte Cotitree y 

CSile Rouvetiement provisoire 
Da pas pt d'exfeoncs légale on de 
J'uri te pouvait pan eit avoir 
NAS Qu Li Cerf suivit tte revolution 
dans la Confederationson a du moine 
teconnn les Metis cote fellige. 
Îls out 
donc drtit ans imimuntée accordées 
Aux ronederée du Sud, aux insurges 
de Côte us ee raiders" de St Al 
buis, aux révoltés de Gulbr. attx sol 
dits de Don Carl Caut qu'on 
prend Îés avines à la inuin. on led 


vi 


ji comme revoltes, si on croifque 
ce soit ts bonne politique te le faire : 
nitix trante eux, 
pres aVor doande et obtenu vue 
SUspension d'armes, on ne leur fuit 


MSC POS pot toeturtte bu pour 
ticemiliut 


itprest foi! 


HART 


“de ne prétends pos exprimer 
Mo Of fn sûr lt valent de cod 
ŒUadttrents ss Cetait min Jura et ire 


j's de Jrs aferécior, Jéne fais ques 
j' ésptlep tt ‘nb at Liux ei petit de 
| Hraittiitesr ultour de \. { dmrpleur {| itit 


Culte pins 


“quelle nur quera cor 


Lui Bat dat moe auritles udiei 


APE 6e Cf untites tte 


réis 


sAUles cat Ce loir 


Leconte tons pludover- 


RL I PA “11! 


Bent pére Lam t tue dus 
don eV eme quett en 
raanait TV 

Manait, Car A nt dore que C TR 
Denres et quartetée ie Lprenifié à 
iégrelter, us pont dé ue de l'art. 


laiia «lt 


que Cette Cats ment ete poree de 
vant un triboual éoti pose de trois oit 
CH, juges chtis durs Ontario 6: 
Quebec, devant un jury d'hommes 


brisés à ce peur de questions, et 


des ant ue publu plus capatrie d'ap 
precier Eunporlbunce de la rause à! 


talent de ceux qui Faurauent di 
rie 


Malgré le trop peu de tempsque 
M Chapeau ent à sa diepositition 
il eut de 


beaux succes oratonres En plu d'une 


pour prepare Mi CAL), 


circonstance, on sentilt un frissou 


pPATCOURIF tout l'auditoire : éme 


ceux qui ne le romptenaient 


[QLLS 
uen tnt pur celle voix svinpali 


ebique ENEDTHES IVe «| bi 


{ontes 


rent 
et 


4 Le 


tous lr« Rerititrretite 


Les 


Lu 


LL 22 | 


MPRESSIONS; 


+. + ©e- 


ON EXEUUTE A CE BUREAU 


Mtwpressions de Gout: 


DES 'LOU'L'IS MO ILT'ILS 


TELS QUE 


Blancs de Cour 


FOUR 


AVOCATS, ! 


FACTUMS 
NES ALPABETIQUE 


\ EALEATON 


Et 


NOTAIRES, GREFFIER 


LE METIS. 


Chemin de Fer du Pacific 
CANADIEN 


EMBRANCHEMENT DE LA BAIE 
GEORGIENNE 


Deus SOUMISSIONS CACRHÈTEES pou 
lu constraction de LEmbranchement de la 
| Baie Geopgienue du Cheunn de Fer du Pa- 
ae Canadiens, seront re'uss ‘à le Have 
[tenant des Travaux Public à Ottau: 
jusq à MIT, LUNDI, le vingt-t-unieme 
6 je DÉCEMB :E ; hain 
ntrepreneurs devront prouver d'une 
fa on gttisfaisante qu'ils pourront dispose 
n Capital d'au moins quatre aille pias- 
tres par 1 ile, dont vingt-cinq pour cent 
devront tre deposes entre Ies mains du 
fecey ur Géné ‘ru, ou pla'es 4 son credit 
dans une des Banquesdu Canada avant une 


Chute en ar bib ou en bons du gouverne. | 
went, uvunt lacceptallon de leur soumis- ! 


sion 
La longueur de cat Embranchement sera 


d'environ N° milles 


pr pourra ohtenir les devis él conditions | 


éndraies, dns, qu'un Plan ou Carte indi- 
quant le trace et tous les renseignements 


que pourrait pos der le Gouvernement | 


neeroant ie pass à travers lequel passe Ta 
! nue, au Departement, le et apres Lundi, 

* Novembre, 

Des formules de sourissons ceront ans$i 
fournies apres la dute eidessus, at lon ne 
racerra de soumissions dque aur les formules, 
| Les soumissions davront Être endossees : 
Le Éinbranehement de La Boo Georgienne.!" 

Le Gouvernement ne s'obiige pus d'ac- 
| cepte lu plis basse ni ancuine des sottimis- 
*iun x 

F. BRAUN, 
Necretuire, 

Departement des Travaux Publics, 


Ottawa, 6 Nov. 1874 


MIDI A mem RU 
AUX KRLECTEURS DE LA DIVISION 
ELECIORALE 


No, 10, où St Charles 


LEFES DE COMPTES, CHRCULATRES mssicns 


Lettres Funeraires, etc. 


DE PLUS 


Voici donc le programme que jen-! 
ends suivre sur les differentes ques 
ions que lon soumettra à la pro-! 
Ésir session de la Pécsislature 


De Visite, d'Adiesses, de Commerce, etc. 


PROGRAMMES, AFFICHES 
BROCHURES 


LIVRES, 


La variété et le nombre de { 
Goût que nous avons recus dernièrement nous 914 Provim 
permettent d'exécuter des impressions de tout 
wenre, de manière à satisfaire 
plus difliciles et sous le plus court délai. 


Nous sSollicitons le palronawe du public 


en wénéral. 


Les Bureaux du Wer/s 


sur l'Avenuce Provenchi: | (11 pe | 


du Collége. 


St. Bontiace, 12 Dévemlre 18 


aractères de je les combattrai 


.Bonitact 


J'ai ete prié par du grand norubre 


des électeurs de la Division de me! 


porter candidat à la prochaine élec! 


hon. Et afin que les interessés con. 


daissent ina politique, Jai cru ètre 


_demondesvoir de pubherune adresse. 


ovale, 


Le developpement du pars par de 


bons chernins surilout sur Île côté: 


Sud de FAssimbhoine et [4 construc- 
hon de ponts sur les rivieres 
La loi seoliure, le droit d'etub lia | 


1 
ldes ecoles sepnirees sur le eote Sud 


de P'Assiniboine, afin de donnes plus | 


de facilité aux enfants qui les fre 
dtietle tit 

L'usage des deux Fingurs dans 
Législature et les Fribanaux ext ne 
céssatte,  Etsi lon preud des mesu 
res pour abobr la langue francaise, 
Les! Hueessalre pour le bien-ètre 
c'e de conserver les 


serres ot ocltrots de tire destine: 


dus Metis ei anciens colons ; SU 
les Hiftslllus LlIROS Cellier, 
11 | tira: TT AN tint Vite ph'ant 
CORALIE AI, AH] qut el'sonlil Pr 41 
| 
t itletett Let | iihlils»e 
{ vit est 6 lan ERARAN TS 
|? } 1 | s SSH | UI 
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‘ ERANDE RUE, WINNIPEG. Boniface, 10 Get. 1874. 
CHAGASIN DAOUST. 


MODIS' LI 


| MADAME OC. BEGIN, Modiste, s'est 
perlectionnee dans de grandes maisons des | 
| États-Unis de FEet, Le public de Winipeg 
et des autres parues de la Province & dejà 
vu appréser l'élegauce etle fini des ou- 
vrages qu'elle exécute, Msdame C. Bepin | 
la ses appartements dans Ja maison de M 
10), Monuchamp, rue du Buüurcuu de Poste à 
t Winipeg 


Winnipeg, » Decembre, 1574 +. 


M. Capitan, qui a ouvert une buanderie, 
sollicite l'encouragement publie. Tous les 
ordres qu'on lui contfiera seront exectitme 
avec promptitude et régularite, Le linge 
est soignetsement Itvé et repasse et porte à | 
domicile, Toutes lee pratiques seront satis- 


fuites, | 


Mr. Capitan, who has opened a Lonndry, 
solicits public patronage. AIT orders en- 
Itrusted to him shall be promply and repu- 
larlv attended to. Clothesare carefnlly | 
washed,ironed and delivered. Satisfaction 


: guaranteed to all customers 
À VENDRE. 
EUDI, 4 courant, à St Norbert Nord 


[Op à la residence ds M. Joseph St, Ger- 


| main, gardien d'enclos, sera vendu. un 


bœuf rouge et blanc d'une grosse taille. | 
| 

JOSEPH ST. GERMAIN., | 

Gardien d'Enclos. | 


| st, Norbert, 19 Déc. 1874. if 


FOR SALE. 


FENIURSDAY, 24th ultiuo, at St, Norbert | 
North, at the residence of Mr. St Ger- 


main, pound keeper, for the count of 
Provencher, tu be sold, à big red and 


| 
| 


| white ox. | 
(l 

JOS. ST. GHRMAIN, 
Pound Keuper 


xt, Norbert, 19h Der. 17% 


Poeles, Wagons, Charrues. 
AUSSI 
TOUTES ESPÈCES DE k 


FERRON NERIES 
ET DE 
FERBLANTERIE, CHEZ 


ASHDOWN 


a l'ancienne et favorite 
Place d’'Aflnires. 
Grande Rue, Winnipeg. 


St. Boniface, 10 Oct., 1874 à | 


k O'DONNELL. AU 


A BON MARCHE! 

A BON MARCHE ! 
Marchandises Sèches 
Epiceries 
Hiurdes Faites 
Pelleteries 
Peaux de Vaches 
Robes de Buflles 
Pemican en Sacs 


Viandes Sèches 


FHANCOÏS GINGRA 
aur W 


1 { . 


MADAME CYRILLE BEGIN | 


| d arlement Fédérar, 
BILLS PRIVÉS. 


. ES personnes qui, dans les Prorrnges 
p 


de Quebec et de fanitobn <e pro} 
sent de s'adresser au PARLEMENT A 
obienir la passation de BIL LS PRIVÉS 


| portant concession | de privileges exclusifs 


ou de ponvorrs de corporation pour des fn 
commerciales où uutres, où avant pour bu! 
de faire tout autre chose qui aurait l'ufot 
de compromettre les droits d'autres parties 
“ont par les présentes notifises que par les 
regles des deux Chambres du Pari lement 
lesquelles regles sont publiées au long dans 
la Gaïrite du Canada, elles sont requises 


d'en denner DEUX MOLS DAVIS péci 
| liant Chairement et distinctement la patur 
[et l'objet de la demande), dans la Gazette 


, du Canada, en anglais et en francais, et 
aussi dans un journal anglais et dans un 
journal francais, publhies dans le district 


|concerne, Le prenner el le dernier nume- 


ro des journaux contenant ces avis devront 


jéire envoves au Pureau des Bille Prives de 


chacune des deux Chambres, 
Toutes pétitions pour Bille Privés dorenut 


lb « 
vire prese htens dans Ja {roin p! emiirres se 
jnaines de la session 


Les honoraires pavables por Dills Prive 
sont de Deur Cents Piastres. 
ROBERT LeMOINR, 
Güreflier du Sennt. 
ALFRED PATRICK, 
brefier de la Chambie 
des Communes, 
#1. Boniface, 10 Octobre 1874. s 


Conseil des Territoires 


LU 
N ox le CDucst. 


l: Ja Asseimbiee du Conseil des 
| Le 


erritores du Nord Ouest, sera 


tenue à l'Hôtel du Gouvernement, 


Fort Garry. le TROISIÈME JOUR 


DE DECEMBRE, 1874, 


Par ordre. 
ERANKJH BEECHEKR, 
Secret. Privée du lieut. Gouverneur, 


Fort Garry, 26 Oct. 


Pain! Pain! Pa in! 


——- —"()° ———— 


Là Le Le 
la] 


| ON trouve la mulleure qualits de pain à la 


u k ", A 
Boulangerie de” Winnipeg, 


a l’encoirnure des Rues 


Principale et Arthur. 


es Ni. ere 


DE PLUS —Gateaux, Biscuits et ont 8 


qui se rattache à cette branche de eotu- 


merce, 


JOHN HACRETT 


St. Boniface, 10 Oet., 1874 3 


AV IS. 


M A. DAOUST vient de resavoir un# 
grande quuntite de Marchandises qu 
mettra eu vinle dans le magasin de M 


Develin, et consistant en mérchandises 
sèches, ds hardes failes, chaussures, € 
tures, fusils couvertes, et autres marc 
lises qu'il serait trop long d'enumer 


M Daoust prendra en echange du grain 


d harettes, du bcis et du bardeau 

M août achetera les robes et les SOU: P* 

h s \iura H a haut 1x 
M | ta à igasin touts sort 
L] | aussi à 1 L 

{ 4 €! ules » tes de } ! ve" 
sd ' 

N'our I mn n ve 

t l rs 

a! 120 [ 
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e 4 


